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Les mariées dont la corbeille est
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POUR RIR.

Calino a couché son maître

Quand monsieur voudra que je le ré-

veille, monsieur voudra bien sonner!...

Alors, mon petit, tu vas à l'école

Oui m sieu.
Et tu as une bonne place?

Oh ! oui m'sieu, près du poêle.

Entre boulevardiers

Cet animal de R... doit à son tailleur

la moitié de ses succès.

Et la totalité de ses habits.

On parle de l'intelligence des ainimaux.

Comment, vous osez dire qu'il y a des

chiens (lui ont plus d'intelligence que

leurs maîtres !...

Certainement, c'est rare, mais j'en ai

un

Entre journaliste de n'importe quelle

opinion :

Vous avez lu ma chronique de ce matin!

Oui, mon cher, je l'ai lue deux fois.

Oh ! c'est trop aimable, vous me gâtez

Mais non, pas du tout, c'était pour la

comprendre

Un comble par hasard

Quel est le comble du goût musical pour

un caissier i

Enlever la caisse, jouer des flûtes et se

faire fourrer au violon, sans tambour ni

trompette.

Mlle Lili, une jeune personne de six
ans, interroge sa mère.

Dis donc, maman, quand je serai gran-

de ai je me marie, est-ce que j'ausi n

mari comme la tante Noémie ?
Mais oui. ma chérie.
Ah ! Et si je reste vieille lle, estce

que je serai comme la tante chérie?
Mais oui.
Mlle Lili, après un instant de réflection,

pousse un -soupir:
Ah ! la vie est -*bien dure pour nous

autre femmes.


